
 

Semaine du 31 janvier au 07 février 2016 
Paroisse Notre-Dame de l’Assomption de BOUGIVAL 

1, Rue de la croix aux vents 78380 BOUGIVAL 
e-mail : eglisebougival@free.fr     tél : 01.39.69.01.50  ou  06.70.35.10.56   

site et informations de la paroisse www.paroissebougival.fr 
 Secrétariat et Accueil: Mardi-Mercredi-Vendredi de 9h30 à 12h00 et Jeudi de 16h à 18h. 

_____________________________________________________________ 

Consacrés pour le Ciel ! 

Le 02 février l’Eglise célèbre la Présentation de Jésus au Temple et la purification de la très Sainte Vierge Marie. Saint 
Jean-Paul II, à partir de 1997 a voulu que soit célébrée dans toute l'Eglise, une Journée spéciale de la vie consacrée. 
Aussi écrivit-il : Cette fête liturgique ancienne fait mémoire de la présentation de Jésus au temple de Jérusalem par 
Marie et Joseph "pour l'offrir au Seigneur"... (Elle) est une éloquente icône du don total de soi pour tous ceux qui ont été 
appelés à reproduire dans l'Eglise et dans le monde, par les conseils évangéliques, "les traits caractéristiques de Jésus 
chaste, pauvre et obéissant". ... Je désire donc que la célébration de la journée de la vie consacrée en cette fête 
liturgique rassemble les personnes consacrées et le peuple chrétien pour chanter avec la Vierge Marie, les merveilles 
que le Seigneur accomplit encore en tant de ses fils et de ses filles et pour manifester à tous que la condition du peuple 
saint de Dieu est d'être un peuple entièrement consacré au Seigneur. 

Ce 02 février 2016, s’achèvera l’année de la vie consacrée voulue par notre Pape François et qui avait pour thème : « la 
vie consacrée dans l’Eglise aujourd’hui. Evangile, Prophétie, Espérance. » (Pour notre diocèse, la clôture se célèbrera à la 

cathédrale de Versailles le 07 février de 14h30 à 17h30) 

2 messes seront donc célébrées mardi à 09 h 00 et 20 h 00 pour : 
- Rendre grâce au Seigneur pour la vie consacrée et prier pour les vocations. 
- Renouveler notre consécration de baptisés au Seigneur et à Notre Dame. 
- Consacrer notre paroisse aux Cœurs de Jésus et de Marie dans la ligne des consécrations qui ont pu être 
faites par mes prédécesseurs. 
 

(La messe  de 20h sera suivie d’un dîner crêpes au presbytère ! apportez vos crêpes, cidre ou jus de pommes ! !) 
 

Que nous fassions nôtre cette prière de St Jean Paul II : Ô Mère, qui veux le renouveau spirituel et apostolique de tes 
fils et de tes filles, par une réponse d'amour et d'offrande totale au Christ, nous t'adressons notre prière avec confiance. 
Toi qui as fait la volonté du Père, empressée dans l'obéissance, courageuse dans la pauvreté, accueillante dans ta 
féconde virginité, obtiens de ton divin Fils que ceux qui ont reçu le don de le suivre dans la vie consacrée sachent lui 
rendre témoignage par une existence transfigurée, en avançant joyeusement, avec tous leurs autres frères et sœurs, 
vers la patrie céleste et la lumière sans crépuscule. (n° 112) 

A mardi !            Père BONNET+ 

INFOS DIVERSES 
 

 Seront confirmés 37 jeunes du Collège Ste Thérèse de Bougival à 18h le samedi 06/02. 

 Feront leur première communion : le 06/02 à la messe de 09h : Suzanne Desvignes, Jean Pottier, Faustine 
Challan Belval ; le 07/02 à 11h :Louis-Marie Douheret 

 Comme chaque premier vendredi du mois, le Saint Sacrement sera exposé sur l’autel central de 
l’église  de 09h30 à 12h00. L'adoration se poursuivra ensuite comme d'ordinaire dans la chapelle latérale. 

 Eveil à la foi : samedi 06/12 de 14h15 à 15h15 : maternelles et CP à l’église ; CE1 à la salle paroissiale. 

 Conseil Pastoral : Vendredi 05/02 à 20h45 à la Maison paroissiale. 

 Cellules d’évangélisation : réunion des leader des cellules : mercredi 03/02 

 Pot de départ de la secrétaire Mme Sylvaine NODE-LANGLOIS samedi 06/12 à 12h30 à la maison paroissiale. 
Pour faciliter l’organisation, prévenir de votre présence Mr & Mme LEBLANC avant mercredi 03/02 (laurence_leblanc@orange.fr)  

 

Appel d’offre pour un poste de secrétariat-accueil à la paroisse de Bougival qui correspond à un temps partiel d'une 
dizaine d'heures par semaine rémunéré selon le droit du travail. Toute personne intéressée peut présenter sa 
candidature en envoyant un mail à l’adresse suivante : eglisebougival@gmail.com 

 
 
 
Confessions :   Une demi-heure avant 

chaque messe de semaine du lundi au samedi 

inclus. 

Lundi 01/02 09h00 De la Férie Messe pour Anita KEUL 

Mardi 02/02 09h00 Présentation de Jésus au temple Messe en l’honneur de st Michel archange 

 20h00 ’’ Messe Pour Jean-Pierre PARRICHE 

Mercredi 03/02 18h30 St Blaise Messe pour défunts de la famille BESSON 

Jeudi 04/02 07h00 De la Férie Messe pour  Marcel GALANT-HURSAINT 

 18h30 ‘’ Messe pour  Georges ROBAT 

Vendredi 05/02 09h00 Ste Agathe  Messe pour Yveline BINNIFET 

Samedi 06/02 09h00 St Paul Miki es ses compagnons Messe pour Hervé OLLIVIER 

Dimanche 07/02 09h30 5° Dimanche du Temps ordinaire Messe pour François CAFARO 

 11h00 ‘’ Messe pour Josette PATERNOSTER 

 18h00 ‘’ Messe « pro populo » 

mailto:eglisebougival@free.fr


Explorer le sens de la vie autour d'un dîner 
 

 

Le parcours Alpha de notre paroisse démarre une nouvelle session le jeudi 10 mars à 20h15 à la salle paroissiale. 
Les fruits des 14 parcours Alpha qui ont déjà eu lieu dans notre paroisse ont été tellement beaux : conversion des 
cœurs, demande de sacrements, désir d’évangéliser, vie de prière accrue, liens d’amitié et sourire retrouvé .. . et 
porteurs de tellement de grâces... que nous ne pouvons arrêter ! 

 

C’est pourquoi NOUS AVONS BESOIN DE VOUS ! !!! 
 

Prenons ou reprenons du service avec joie !!!  ---   Invitons ou laissons-nous inviter aussi avec joie !!! 
 

-> En quoi êtes vous attendus ? 
 

1. Pour qu’un parcours porte du fruit, il faut que DIEU ait la place centrale : car tout 
vient de Lui et tout est pour Lui ! 
Pendant que dans la salle paroissiale les invités dînent, rient, écoutent, se confient 
et commencent à prier, il est important qu'à la Chapelle du St Sacrement il y ait des 
priants qui en Sa Présence d’amour sont là tout simplement à adorer Jésus-Hostie, 
à lui confier chacune des personnes invitées ou au service, ainsi que toutes leurs 
intentions !   
Ceux qui ont assuré cette prière en témoignent : « en rendant ce service, comme 
tous les autres finalement, nous  sommes comblés au centuple ! » 
Aspects pratiques :  a) Prier dès à présent à l'intention du parcours Alpha de cette année [en se servant, si on le souhaite, de 

la prière ci-dessous]  b) Inviter tous ceux que vous connaissez qui aimeraient participer à cet élan de prière et profiter d’un créneau 
d’adoration.  
 

2. Prendre des cartons d’invitations qui se trouvent au pied du St Sacrement ou sur le présentoir à l'entrée de l'église 
et avoir l'audace de S’INSCRIRE et/ou d'INVITER un frère, un ami, un voisin…. et l'accompagner au 1er dîner de 
lancement du parcours. 
 

3. Accepter d’être invité !!! Ce parcours s’adresse autant à ceux qui sont 
engagés dans la vie paroissiale qu’à ceux qui se sentent « aux périphéries de 
l’Eglise » (expression du Pape François) 
 

4.  Le parcours Alpha a également besoin de nourriture terrestre et de 
cuisiniers et/ou cuisinières pour préparer les délicieux repas qui accompagnent 

les soirées. Une cuisinière prépare un repas pour 8 personnes! Les frais sont 
entièrement remboursés. Les recettes sont simples et si vous faites double portion, vos 
enfants se régaleront aussi pour le dîner à la maison.  

Alors à votre bon cœur, n'ayez pas peur et inscrivez-vous vite ! N'oubliez pas que les cuisiniers et/ou cuisinières sont 
chaleureusement conviés à partager la soirée Alpha à la table des serviteurs (le(s) soir(s) de votre choix). Alors n'hésitez pas à 
vous offrir cette soirée conviviale pour goûter vos petits plats préparés avec amour et profiter du topo! 
 

Pour plus d’informations générales, consultez le site officiel d’Alpha : http://www.classic.parcoursalpha.fr 
Pour plus d’informations locales et surtout pour vous inscrire !!!: Contacter Laurence LEBLANC : 06 17 10 07 95 
 

Père infiniment bon, 
c’est Ton amour qui nous fait vivre. 
Tu aimes personnellement chaque habitant de notre quartier  
Et Tu désires que chacun découvre Ta présence  
au cours de sa vie. 
En communion les uns avec les autres, 
paroissiens, accueillants, invités et priants du parcours Alpha, 
nous Te demandons, au nom de Ton Fils Jésus, 
que ce parcours soit l’œuvre de Ton Esprit Saint. 

Viens en nos cœurs, manifeste Ta puissance, 
donne-nous de l’assurance, 
inspire-nous les gestes de l’accueil, 
donne-nous Ton regard attentif à chacun, 
Ton écoute inlassable, Ton respect infini et Ta joie. 
Nous Te rendons grâce pour ceux qui Te cherchent 
et qui se mettent en marche, 
pour ce que nous vivons tous ensemble, 
Toi avec nous et nous avec Toi. 

 

Neuvaine à Notre-Dame de Lourdes  (Du 3 au 11 février 2016) 
 

Pratique de la neuvaine 
Chaque jour: une dizaine de chapelet et trois fois les invocations: Notre-Dame de Lourdes, priez pour nous.  

Sainte Bernadette, priez pour nous. Ensuite, la prière ci-dessous. Messe et communion, de préférence le 11 février. 
 

Ô Marie, Mère de Miséricorde. En vous, Dieu préparait de toute éternité la venue de son Fils. Sa miséricorde 

a pris chair pour nous rejoindre en notre humanité. Depuis l’annonce de l’ange jusqu’au pied de la croix, vous 

étiez témoin de la tendresse de Dieu pour les hommes. A Lourdes, au creux de la grotte, vous accueillez les 

prières de ceux qui vous implorent. Vous vous faites proche des cœurs qui cherchent Dieu en vérité. 

O Notre-Dame, en cette année jubilaire, posez sur chacun de nous le regard de miséricorde que vous aviez 

pour Bernadette. Regardez particulièrement ceux qui souffrent dans leur corps ou dans leur cœur. 

Notre-Dame de Lourdes, accompagnez l’Eglise dans son pèlerinage sur la terre. Faites de nous des 

missionnaires de la miséricorde. Pour la Gloire de Dieu et le Salut du monde. AMEN 



Les Œuvres de Miséricorde : Première œuvre de Miséricorde :  

Donner à manger aux affamés    Suite ! 

 
 

Du Conseil Pontifical pour la promotion de la nouvelle évangélisation. 

 

Le Notre Père dit : « Donne-nous aujourd'hui notre pain 
de chaque jour» (Mt 6, 11 ; Lc 11, 1-4).  

En Palestine, la nourriture de base était le pain, tant et si 
bien que pour désigner le fait de se nourrir, on utilisait 
l'expression « manger du pain» (Gn 37, 25). Une telle 
importance se retrouve dans l'appellation de Dieu, à qui 
on demande le pain lorsqu'on dit que c'est « Lui [qui] 
donne le pain à tous les vivants» (Pr 136,25) ou « Si le pain 
manque, tout manque» (cf. Am 4, 6 ; Gn 28,20).  

La faim est caractéristique dans l'expérience du désert 
du peuple de Dieu : « Souviens-toi de tout le chemin que 
Yahvé ton Dieu t'a fait faire pendant quarante ans dans 
le désert, afin de t'humilier, de t'éprouver et de connaître 
le fond de ton cœur: allais-tu ou non garder ses 
commandements? Il t'a humilié, il t'a fait sentir la faim, il 
t'a donné à manger la manne» (Dt 8,2-3).  

Cette dramatique expérience permet de 
comprendre de façon significative l'expression 
prophétique : « Voici venir des jours - oracle de 
Yahvé - où j'enverrai la faim dans le pays, non 
pas une faim de pain, non pas une soif d'eau, 
mais d'entendre la parole de Yahvé» (Am 8, Il).  

Parmi les aliments du désert, le pain a diffé-
rentes significations symboliques.  

D'abord, la manne, qui est qualifiée de «froment des 
cieux », « pain des forts» (Ps 78, 24-25) et de « nourriture 
des anges» (Sg 16, 20). On le voit aussi comme symbole de 
la « Parole de Dieu» (Dt 8, 3 ; Is 55, 2.6.11), des « voies de 
l'intelligence» (Pr 9, 5) et même de « sagesse» (Si 15,3 ; cf. Si 

24, 18-20).  

D'autre part, la faim est caractéristique des pauvres; 
ceux que Jésus appelle bienheureux, ceux qui ont « faim 
», donc « soif de justice » (Mt 5, 6). Aussi, lors de la 
première tentation, la réponse de Jésus reprise du livre 
du Deutéronome (Dt 8, 3) résonne: « L’homme ne vit pas 
seulement de pain, mais de toute parole qui sort de la 
bouche de Dieu» (Mt 4, 4 ; Lc 4,4).  

Par ailleurs, la Lettre de saint Jacques répondant à la 
problématique de l'Église primitive nous laisse un 
message très clair: «À quoi cela sert-il, mes frères, que 
quelqu'un dise : "j’ai la foi", s'il n'a pas les œuvres ? La 
foi peut-elle le sauver? Si un frère ou une sœur sont nus, 
s'ils manquent de leur nourriture quotidienne, et que l'un 
d'entre vous leur dise: "Allez en paix, chauffez-vous, 
rassasiez-vous", sans leur donner ce qui est nécessaire 
à leur corps, à quoi cela sert-il? Ainsi en est-il de la foi: si 
elle n'a pas les œuvres, elle est tout à fait morte» (Jc 2, 14-

17).  

L’un des passages de l'encyclique Caritas in Veritate 
(2009) de Benoît XVI en est une synthèse, puisque l'œuvre 
de Miséricorde « donner à manger aux affamés» est 
présentée comme une responsabilité ecclésiale, issue 
de l'action même de Jésus de Nazareth, en citant le 
chapitre 25 de l'Évangile de Matthieu :  

« Dans bien des pays pauvres, l'extrême insécurité 
vitale, qui est la conséquence des carences 
alimentaires, demeure et risque de s'aggraver : la faim 
fauche encore de très nombreuses victimes parmi les 
innombrables Lazare auxquels il n'est pas permis de 
s'asseoir, comme le souhaitait Paul VI, à la table du 
mauvais riche. Donner à manger aux affamés (cf. Mt 

25,35.37.42) est un impératif éthique pour l'Église 
universelle, qui répond aux enseignements 
de solidarité et de partage de son 
fondateur, le Seigneur Jésus. Eliminer la 
faim dans le monde est devenu, par 
ailleurs, à l'ère de la mondialisation, une 
exigence à poursuivre pour sauvegarder la 
paix et la stabilité de la planète. La faim ne 
dépend pas tant d'une carence de 
ressources matérielles, que d'une carence 

de ressources sociales, la plus importante d'entre elles 
étant de nature institutionnelle [ ... ]. Le droit à 
l'alimentation, de même que le droit à l'eau, revêtent un 
rôle important pour l'acquisition d'autres droits, en 
commençant avant tout par le droit fondamental à la vie. 
Il est donc nécessaire que se forme une conscience 
solidaire qui considère l'alimentation et l'accès à l'eau 
comme droits universels de tous les êtres humains, sans 
distinction ni discrimination» (CV, 27).  

La faim symbolise donc la nécessité d'une nourriture 
véritable, et l'Évangile de Jean précise que seul Jésus 
est en mesure de la rassasier, car il est lui-même « pain 
de vie» (Jn 6, 5-35). De plus, il est très révélateur de 
constater que dès l'origine, la célébration eucharistique 
recentre tout autour du partage du pain que l'on remet, « 
la fraction du pain» (Lc 24, 35 ; Ac 2, 42 ; 20, 7), expression qui 
montre bien que l'Eucharistie part du geste du partage et 
du don que Jésus a fait: « Puis, prenant du pain, il rendit 
grâce, le rompit et le leur donna, en 
disant: "Ceci est mon corps, donné 
pour vous" (Lc 22, 19 ; 1 Co Il, 24) ». C'est 
pourquoi le sacrement de 
l'Eucharistie sera ainsi appelé par 
le concile Vatican II « la source et 

« Donner à manger 
aux affamés est un 
impératif éthique 

pour l'Église 
universelle » 



le sommet de toute la vie chrétienne» (LG, Il). 

A PROPOS DE LA CHANDELEUR ! 

 
Origine du mot 
 

La chandeleur vient de l’expression latine « festa 
candelarum », la fête des chandelles.  
L’histoire de la chandeleur est complexe.  
Dans la religion romaine, ce mois est vécu 
comme mois de purification [en latin, « februare » 
signifie « purifier »]. On fêtait les lupercales en 
l’honneur du dieu Pan.  
Dans l’antiquité latine, ce mois était donc vécu 
comme un moment de purification avant la 
renaissance liée au réveil de la nature et à 
l’arrivée du printemps.  
 

Présentation de Jésus au Temple  
          Purification de la Très Sainte Vierge. 
 

Quand l’Empire devient chrétien, le pape Gélase 
1

er
 supprima les Lupercales et la fête des 

chandelles fut remplacée par la fête de la 
Présentation au Temple et de la Purification de 
la Vierge.  
Selon la loi mosaïque, toute femme juive ayant 
mis au monde un enfant doit se purifier pendant 
une période de 7 jours puis attendre 33 jours, ce 
qui fait 40 jours. Le 2 février, c’est 40 jours après 
Noël. Cette fête commémore donc la venue de 
Marie au Temple, 40 jours après la naissance de 
son enfant, le 25 décembre.  
C’est au cours de la venue au Temple de la 
Sainte Famille que Siméon reconnût l’enfant 
Jésus comme le Messie annoncé par les 
prophètes (Lc 2,22-32). Et prononça les mots 
messianiques : « un glaive traversera ton cœur. » 
annonçant la Passion à venir 
Dans l’exégèse chrétienne, l’enfant Jésus est  
comparé à une chandelle dont la cire rappelle 
la chair et la flamme, la divinité, manière de 
dire et de décrire la double nature du Christ, 
humaine et divine. D’autant que le Christ est 
aussi la lumière du monde.  
 

Traditions populaires : les crêpes ?  
 

Début février on distribuait des crêpes aux 
pèlerins qui allaient à Rome. A cette occasion 
des processions avaient lieu à travers la ville et 
on portait des chandelles, symbole du Christ.  
Par leur forme ronde les crêpes rappellent les 
beaux jours, le retour des saisons, elles sont 
porteuses de vie. En plus l’étymologie latine de 
crêpe est « crispus », ondulé, qui est très proche 
de « christus ».  
Des rites agricoles ont lieu à cette fête. Au XIX

e
 

siècle ce jour pouvait être chômé. On marquait 
après l’hiver la reprise des activités. L’usage de 
faire sauter les crêpes avec une pièce d’or trouve 
là son origine quelque peu superstitieuse : Une 
ou deux crêpes sont placées en haut des 
armoires pour toute l’année afin d’apporter 
protection sur les récoltes (notamment le blé et le 

sarrasin) et fécondité à la famille.  
En Bretagne, la crêpe de la chandeleur servait 
pour la demande de fiançailles. La jeune fille 
faisait les galettes. Si sa mère les rangeait dans 
l’armoire, le jeune homme se voyait refuser son 

parti. Si les galettes restaient sur la table, l’accord était donné ! 
De nombreux dictons rappellent aussi que les fêtes chrétiennes 
restent inscrites dans le calendrier cyclique des saisons, parmi 
ceux liés à la chandeleur on trouve : S’il pleut à la Chandeleur, 
les vaches auront beaucoup de beurre et A la Chandeleur, l’hiver 
cesse ou reprend vigueur ! ...A voir cette année !!!! 
 

Sermon de Saint Sophrone de Jérusalem. 
 

Allons à la rencontre du Christ, nous tous qui 
honorons et vénérons son mystère avec tant de 
ferveur, avançons vers lui dans l’enthousiasme. 
Que tous sans exception participent à cette 
rencontre, que tous sans exception y portent 
leurs lumières. 
Si nos cierges procurent un tel éclat, c’est 
d’abord pour montrer la splendeur divine de 
celui qui vient, qui fait resplendir l’univers et 
l’inonde d’une lumière éternelle en repoussant 
les ténèbres mauvaises ; c’est aussi et surtout 
pour manifester avec quelle splendeur de notre 
âme, nous-mêmes devons aller à la rencontre 
du Christ. 
De même, en effet, que la Mère de Dieu, la Vierge très pure, a porté 
dans ses bras la véritable lumière à la rencontre de ceux qui gisaient 
dans les ténèbres ; de même nous, illuminés par ses rayons et tenant en 
mains une lumière visible pour tous, hâtons-nous vers celui qui est 
vraiment la lumière. 
C’est évident ; puisque la lumière est venue dans le monde et l’a illuminé 
alors qu’il baignait dans les ténèbres, puisque le soleil levant qui vient 
d’en haut nous a visités, ce mystère est le nôtre. C’est pour cela que 
nous avançons en tenant des cierges, c’est pour cela que nous 
accourons en portant des lumières, afin de signifier la lumière qui a brillé 
pour nous, mais aussi afin de signifier la lumière qui a brillé pour nous, 
mais aussi afin d’évoquer la splendeur que cette lumière nous donnera. 
Courons donc ensemble, allons tous à la rencontre de Dieu. 
Cette lumière véritable, qui éclaire tout homme venant en ce monde, 
voici qu’elle vient. Soyons-en tous illuminés, mes frères, soyons-en tous 
resplendissants. 
Que nul d’entre nous ne demeure à l’écart de cette lumière, comme un 
étranger ; que nul, alors qu’il en est inondé, ne s’obstine à rester plongé 
dans la nuit. Avançons tous dans la lumière, tous ensemble, illuminés, 
marchons à sa rencontre, avec le vieillard Syméon, accueillons cette 
lumière glorieuse et éternelle. Avec lui, exultons de tout notre cœur et 
chantons une hymne d’action de grâce à Dieu, Père de la lumière, qui 
nous a envoyé la clarté véritable pour chasser les ténèbres et nous 
rendre resplendissants. 
Le salut de Dieu, qu’il a préparé à la face de tous les peuples et qu’il a 
manifesté pour la gloire du nouvel Israël que nous sommes, voilà que 
nous l’avons vu à notre tour, grâce au Christ ; et nous avons été aussitôt 
délivrés de la nuit de l’antique péché, comme Syméon le fut des liens de 
la vie présente, en voyant le Christ. 
Nous aussi, en embrassant par la foi le Christ venu de Bethléem à notre 
rencontre, nous qui venions des nations païennes, nous sommes 
devenus le peuple de Dieu, car c’est le Christ qui est le salut de Dieu le 
Père. Nous avons vu de nos yeux Dieu qui s’est fait chair. Maintenant 
que la présence de Dieu s’est montrée et que nous l’avons accueillie 
dans notre âme, nous sommes appelés le nouvel Israël ; et nous 
célébrons sa venue par une fête annuelle pour ne jamais risquer de 
l’oublier.



 


